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,entendent ces vérités simples et sublimes, qu'ils avaient apprises
au catéchisme et qui depuis, n'avaient jamais plus réjoui leurs
oreilles et leurs ctuurs. Maintenant, ils comprennent, ils ressusci-
tent à une nouvelle vie et, après la courte instruction, ils chantent
le tout c<eur les cutiques à saint Antoine que renferme leur
manuel.

tuelle belle et bonne <eu\ rv Le cardinal de Paris la signalait
nauI'ere à son ('lergé comme la plus actuelle des Suvres des
te lps présents ['a anHis/inn des ta/rres.

C'omme cette <euvre convient bien à saint Antoine et aux
Sreres Mineurs, )es amis séculaires des pauvres.

)u'ils aiment : contenl ià la rue de Puteaiux'\ en particulier,
faitendrissant sîpectacle que présentent ces réunions, trois fois

par semain'.
iguretvous sept ou huit cents hommes, de tout âge. (on

pourrait (lire de tout rang, hélas il y a là bien des ruines de
tortiune) chantant des cantiques, et écoutant recueillis et silen-
cieux Finstruction toute fani!ière du Père Aumônier. Ce spectacle
est vraiment touchant, il n'est pourtant pas l'essentiel : seuls,
ret\ qui s'occupent directement de Foeuvre, Pères et Tertiaires
SeCtiliers (ces derniers chargés de tout le côté matériel) bavent
lus fruits de salut obtenus par cette évangélisation du pauvre.
(aq ue semaine, ce souit des retours à la vertu, des unions régu-

rié ies, en un iot des conversions (le tout genre. Aussi lorsque
Ie Pèr'es lOnt appel à ces malheureux, il suffit d'un mot pour ci
ai'.un(r deu': cents a la T.aIble Sainte, comme la clo'e s'est vue
' n' eovembre- dernier.-

Il y a quelques semauiles. c'était le tour des flemmes :elles aussi
10n1 vou>îlu au nombre (le deu\ cents trente recevoir le Jésus de

la ( 'rèche, le 1 )ieu des Pauvres, et c'était merveille de voir ces
dius de la Iiisere S'a bain(nller au\ charmes (lu contact divin.

l.i< ore une fois, honneur à saint Antoine, auteur de ces prodiges
h'nineur aussi à ses heureux elients

Le bon S. Antoine et ses clients. l>e la familiarité
aîvec laquelle certains - dhr'/s inso///es » de saint Antoine traitent
parfois avec lui et de la promptitude avec laquel'e ils se voient
Aimablement exaucés la I ais citait, naguère, le pittoresque exem.-
lle que voici :

Un jour, à l'.Arriere.bou/iue de Toulon, Melle Biounltier voit
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